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AVANT -PROPOS 

 

 

L­āre de la production industrielle basĂe 

exclusivement sur la consommation de 

ressources facilement accessibles est dé-

passée. Dépassée, car elle n­est pas sou-

tenable  : ni sur le plan environnemental ni 

sur le plan économique. Nous sommes 

conscients que nous vivons sur une pla-

nète avec des limites écologiques. Notre 

qualité de vie et notre économie reposent 

sur la consommation de ressources desti-

nées à satisfaire nos besoins. Les préser-

ver c­est avant tout garantir notre avenir. 

L­Ăconomie circulaire permet de dĂvelop-

per une économie prospère et résiliente, 

capable de fonctionner à long terme.  

 

Notre économie se caractérise par la 

création de nombreux produits finis à 

forte valeur ajoutée. La Belgique est une 

Ăconomie ouverte, c­est-à-dire qu­elle 

exporte mais importe également beau-

coup. Notre industrie belge est qualifiée 

d­ Ä intensive en matériaux ». Les coûts 

de production sont donc un facteur im-

portant pour la compétitivité de notre 

pays. Nous souffrons déjà de handicaps 

au niveau européen de par notre coût sa-

larial et de l­Ănergie. Pour garder le coĔt 

des matières premières sous contrôle, 

nous devons penser et développer une 

économie pauvre en ressources. 

En vue d­atteindre nos objectifs clima-

tiques, nous devrons diminuer nos émis-

sions en faisant appel, entre autres, aux 

énergies renouvelables mais cela ne sera 

pas suffisant. Nous devons transformer 

la façon dont nous concevons, produi-

sons et utilisons nos produits.  

L­Ăconomie circulaire et le changement 

climatique sont interreliés. Le passage 

des énergies fossiles aux énergies renou-

velables ne pourra se faire que grâce à la 

disponibilité de certains métaux. Par 

exemple  : pour fabriquer des éoliennes, 

des panneaux photovoltaïques ou des 

batteries, nous avons besoin de quanti-

tĂs d­aciers de haute technicitĂ, de mĂ-

taux et de terres rares. Pour continuer à 

développer ces technologies, nous de-

vons garantir l­accās et la disponibilitĂ de 

ces ressources. Certaines ne sont tout 

simplement pas disponibles dans nos 

sous-sols et nous sommes donc dépen-

dants des importations . C­est pour cela 

qu­il est indispensable d­exploiter la Ä Ur-

ban Mining  » (Mine urbaine) afin de récu-

pérer les matières premières rares dans 

les produits en fin de vie. Saviez-vous 

qu­on rĂcupāre pas moins d­une quaran-

taine de mĂtaux, dont de l­or, dans un 

GSM en fin de vie ?   
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La pandémie mondiale du COVID-19 qui 

sĂvit depuis plus d­un an a un impact Ăco-

nomique sans précédent depuis la fin de 

la Seconde Guerre mondiale. Néanmoins, 

plusieurs  enquêtes réalisées en juin 

2020 par Vlaanderen Circulair et Vito 1, 

d­une part, et Etion et Acerta2, d­autre 

part, ont rĂvĂlĂ qu­un vaste groupe de 

parties prenantes estime que des  straté-

gies circulaires peuvent aider l­Ăconomie 

à surmonter la crise, mais aussi à élabo-

rer une politique de relance vigoureuse.  

Il y a donc une lĂgitimitĂ ù ce que l­Ăco-

nomie circulaire fasse partie des straté-

gies de relance économique. Le Plan de 

relance et de résilience (PRR)  que la 

Belgique a déposé fin avril 2021 au ni-

veau européen dans le cadre du plan 

d­action Next Generation EU contient 

d­ailleurs plusieurs projets liĂs ù l­Ăcono-

mie circulaire pour un montant total de 

plusieurs dizaines de millions d­euros. 

 

Les fédérations patronales belges sont 

actives dans l­Ăconomie circulaire depuis 

longtemps et bien avant que ce concept 

ne devienne la mode. 

Portée par  la FEB, cette vision est le fruit 

de la concertation entre ses membres. 

Plusieurs mois ont été nécessaires à la fi-

nalisation de ce document, qui servira de 

roadmap pour les dix prochaines années. 

Afin de soutenir et de nourrir cette vi-

sion, la FEB a organisé fin 2020 quatre 

webinaires sur les axes stratégiques de 

cett e vision.  

Si nous voulons avancer, nous devons 

fixer des objectifs à long terme. Une vi-

sion nous permet de savoir où nous en 

sommes aujourd­hui et vers oĒ nous dĂ-

sirons aller.  

Car, nous en sommes persuadĂs, l­Ăcono-

mie circulaire sera bénéfique et même in-

dispensable pour notre économie ou-

verte. Il s­agit de diminuer les coĔts, d­at-

tirer de nouveaux marchés et de renfor-

cer l­attractivitĂ des entreprises. 

Ce document détaille les jalons des am-

bitions de l­industrie belge en matiāre 

d­Ăconomie circulaire. Il lance aussi un 

appel aux politiques afin de mettre en 

place les mesures nécessaires pour don-

ner le cadre d­attractivitĂ adĂquat dans 

lequel les entreprises peuvent innover et 

continuer ù progresser en vue d­une Ăco-

nomie plus circulaire.  

Cette vision ne peut se réaliser que main 

dans la main avec les toutes les parties 

prenantes. Un appel est lancé pour tra-

vailler ensemble. Car il n­y aura pas de cir-

cularité sans coopération interfédérale 

et sans coopération au -delà des fron-

tières. Les efforts doivent être mis en 

commun ; à défaut, les budgets alloués 

resteront inefficaces. Avancer en concer-

tation avec les secteurs est une question 

de viabilité économique. La période 

d­expĂrimentation est finie, place ù l­ac-

célération.  

 

 

 

 
1 Vlaanderen Circulair et  Vito . Résultats de 

l­enquăte sur la rĂsilience ℮   

2 Acerta. ¬Corona zal omschakeling naar cir-

culaire economie versnellen­ ℮  

 

 

VANESSA BIEBEL 
Executive Manager  
Centre de compétence 
Durabilité & Économie  
circulaire  

https://vito.be/sites/vito.be/files/resultaten_veerkracht-enquete_vito_vlaanderen_circulair.pdf
https://www.acerta.be/nl/over-acerta/in-de-pers/corona-zal-omschakeling-naar-circulaire-economie-versnellen
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EXECUTIVE SUMMARY 

 

 

Le modèle économique linéaire atteint 

ses limites et n­est plus durable, ni sur le 

plan écologique ni sur le plan écono-

mique. Un modèle économique circu-

laire, en revanche, crée le format pour 

une économie prospère et résiliente, 

avec des perspectives à long terme. Les 

entreprises recourent depuis longtemps 

à des stratégies circulaires. La phase ex-

périmentale est révolue depuis un cer-

tain temps dĂjù et 2021 est l­annĂe de 

l­accĂlĂration de la transition. En bref, 

l­Ăconomie circulaire n­est plus une op-

tion, mais une nécessité. Elle constitue 

par ailleurs un volet essentiel du plan de 

relance économique qui sera mis en 

place à la suite de la crise du COVID-19. 

Avec la circularité, le monde des entre-

prises fait de la durabilité le moteur 

transversal de la croissance et de la 

création de prospérité.  

En collaboration avec ses fédérations 

sectorielles membres, la FEB a élaboré sa 

'Vision Économie circulaire 2030' afin de 

donner une orientation concr ète à nos 

ambitions durables  communes. Nous y 

décrivons les initiatives déjà prises par le 

monde des entreprises et qui peuvent 

être développées, mais aussi ce qui peut 

être amélioré et pourquoi. Nous lançons 

également un appel pour que soit créé 

un cadre de soutien  transversal durable 

au sein duquel les entreprises peuvent 

innover et croître dans la transition vers 

une économie circulaire à part entière. 

En effet, on ne réalise pas ses ambitions 

tout seul dans son coin. Une collabora-

tion  et un partage de c onnaissances  in-

tersectoriels sont indispensables, tout 

comme une communication claire vers et 

entre les différentes autorités à tous les 

niveaux et une politique concertée.  

Comment dĂfinir l­Ăconomie circulaire ? 

C­est la premiāre question abordĂe dans 

notre vision. Nous analysons ensuite le 

degrĂ de circularitĂ de l­Ăconomie belge. 

Dans le domaine du recyclage par 

exemple, on dispose de beaucoup de 

chiffres  et notre pays obt ient de bons 

résultats. Mais il faut clairement des indi-

cateurs plus concrets pour la prévention 

des déchets, la réutilisation et le réusi-

nage.  

Plus loin dans la première partie, nous 

examinons le cadre politique en matière 

d­Ăconomie circulaire. Le principal aspect 

à cet égard est le déploiement du Green 

Deal européen  via le nouveau plan d­ac-

tion européen économie circulaire 

(nCEAP). L­Europe n­est toutefois qu­un 

des niveaux politiques. Bon nombre d­ini-

tiatives en matière de circularité sont 

également en  cours aux niveaux fédéral, 

régional et local.  

Dans la seconde partie, nous traduisons 

notre vision  (et ambition) comme suit :  

 

 

The circular economy gives us the 

opportunity to build a system that 

can run in the long term, and the 

time is right for it to reach scale.  

± Ken Webster (The circular economy, A 

Wealth of Flows)  

 

Ä D­ici ù 2030, et dans un cadre 

européen, consolider et  

matérialiser la position de  

l­industrie belge comme leader 

dans l­Ăconomie circulaire. » 
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Notre vision s­inscrit explicitement dans 

le cadre des principes  des Objectifs de 

développement durable (ODD, Sustai-

nable Development Goals ou SDG en an-

glais) et a pour but une création de va-

leur maximale grâce à une compétitivit é 

accrue, un accès plus aisé aux matériaux, 

la disponibilité de combustibles alter-

natifs  et la crĂation d­emplois. La faisa-

bilité de cette vision est étroitement liée 

à deux catalyseurs : l­innovation et une 

économie ouverte.   

Dans la troisième partie, nou s formulons 

cinq ambitions  au moyen desquelles 

nous entendons réaliser notre vision 

dans un cadre europĂen d­ici ù 2030. 

Nous y dĂcrivons le cadre, l­Ătat d­avan-

cement et les démarches entreprises 

pour chacune d­entre elles. 

  

Enfin, dans la quatrième partie, nous 

nous attardons sur le cadre politique  né-

cessaire pour faire évoluer notre écono-

mie vers un modèle circulaire. Cette évo-

lution relève en effet de la responsabilité 

partagée de tous les acteurs (entre-

prises, autorités, consommateurs). Hor-

mis le monde politique, la société civile, 

les partenaires sociaux et toutes les 

autres parties prenantes doivent assu-

mer et jouer leur rôle.  

 

¶ Il appartient aux autorités belges 

de miser au maximum sur un cadre 

politique de soutien europ éen. La 

consolidation de l­ĂgalitĂ des con-

ditions de concurrence dans le mar-

ché unique européen est cruciale.  

¶ Les différents niveaux de pouvoir 

belges doivent aussi collaborer 

entre eux et avec le secteur privé. 

Ainsi, il faut stimuler davantage la 

symbiose industrielle.  

¶ La sĂcuritĂ d­approvisionnement 

en matériaux et en énergie doit 

être renforcée stratégiquement.  

¶ Il est nécessaire de créer un cadre 

politique de soutien qui utilise des 

leviers et lève les obstacles à la 

transition circulaire.   

¶ Chaque acteur doit prendre ses 

responsabilités et les pouvoirs pu-

blics (à tous les niveaux) doivent 

pouvoir garantir une application 

stricte.   

¶ Les bonnes pratiques doivent être 

perpétuées.  

¶ Les systèmes REP (responsabilité 

élargie du producteur), existants et 

à venir, doivent aller au -delà du 

simple recyclage. 

¶ Les marchés publics durables et cir-

culaires doivent prendre de l­im-

portance/gagner en importance.  

Pour sa part, la FEB développera, en col-

laboration avec ses fédérations secto-

rielles membres, un tableau de bo rd sur 

la base de dix indicateurs d­Eurostat et 

fera un suivi tous les deux ans. La pre-

mière analyse et le premier rapport  

d­avancement sont prĂvus en 2022.  

 

 

Maximaliser la disponibilité des 
matériaux

Être pionniers dans la 
conception et la production 
circulaires

Être pionniers dans les 
modèles d'entreprise 
circulaires

Être pionniers dans la 
récupération de qualité de 
matériaux

Être forts dans l'utilisation de 
catalyseurs pour l'économie 
circulaire
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Pour terminer, la dernière partie com-

prend un certain nombre de fiches dans 

lesquelles les fédér ations sectorielles  

membres et les autres organisations pa-

tronales  exposent leurs stratégies et ini-

tiatives circulaires.  

Si nous voulons accélérer la transition cir-

culaire, il est crucial de fixer des objectifs 

à long terme. Une vision nous aide à 

énoncer clairement où nous en sommes 

aujourd­hui et quels objectifs nous sou-

haitons atteindre. En tant que principale 

organisation d­employeurs du pays, 

notre mission consiste à continuer à sou-

tenir l­entrepreneuriat belge et ù l­ac-

compagner vers une économie dur able, 

tout en recherchant un cadre politique 

rendant possible et stimulant cette tran-

sition.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Qu­est l­Ăconomie circulaire  ? 
 

Vision économie circulaire  
 

Cinq ambiti ons 
 

Qu­est-ce qui est nécessaire ? 
 

 

Réalisation de la vision 
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INTRODUCTION 

 

 

Il existe plus de 100 dĂfinitions de l­Ăco-

nomie circulaire dans la seule littérature 

scientifique et professionnelle. C­est 

pourquoi il est important de définir avec 

précision ce que nous entendons par là 

dans notre propre vision :  

« Dans une économie circulaire, la valeur 
économique et sociétale des produits, 
des matériaux et des ressources est 
maintenue dans la société de manière 
durable au niveau le plus élevé aussi 
longtemps que possible . 

¶ Cela implique la conception  intelli-
gente de produits et de services pour 
accroćtre ainsi l­utilisation efficace et 
durable de matériaux au niveau de la 
production et de la consommation . 3 

¶ Les flux de déchets sont utilisés pour 
la production des matériaux et des 
vecteurs énergétique s pour éviter 
l­utilisation de matiāres premiāres 

primaires  (matériaux et énergie). 
Cela permet de minimiser l­impact sur 
l­environnement, de rĂduire la pro-
duction de déchets et de limiter da-
vantage le risque d­exposition aux 
substances les plus dangereuses tout 
au long de leur cycle de vie grâce à 
l­Ăcodesign de nouveaux produits. 

¶ Dans le même temps, de nouveaux 
modāles d­entreprise sont dévelop-
pés et de nouvelles chaînes de valeur 
sont organisées. » 

Pour la biomasse (matières organiques  : 

par ex : produits alimentaires, bois, etc.) 

et les flux non -organiques (par ex. : mé-

taux, plastiques, minéraux, etc.), deux 

modèles de stratégie circulaire sont gé-

néralement avancés  pour hiérarchiser le 

traitement d es déchets après la phase 

d­utilisation, l­Ăchelon le plus haut Ătant 

le plus favorable  :

 

   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
3 Dans cette vision, les matériaux sont divi-
sés, en fonction de leur  origine, en 

matériaux primaires ou matériaux secon-
daires (= matériaux secondaires produits au 
départ de déchets).  

Prévention

Allongement de la durée de vie

Recyclage

Récupération d'énergie

Incinération/décharge

2  Autres flux  

Prévention

Alimentation

Fourrage

Matériaux

Énergie

1 Cascade biomasse 
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Ces « échelons » simples sont souvent 

utilisĂs comme cadre d­Ăvaluation pour 

aider à opérer un choix entre plusieurs 

options en vue d­accroćtre la durabilitĂ. 

Nous sommes toutefois bien conscients 

qu­il s­agit lù de modāles simplifiĂs : la rĂ-

alité est plus complexe.  

 

Depuis des années déjà, les entreprises 

belges de plusieurs secteurs jouent un 

rôle de pionnières dans la transition vers 

une économie circulaire.  

À part pour le recyclage, il est compliqué 

de trouver des indicateurs utiles relatifs 

ù l­Ăconomie circulaire. De nombreuses 

recherches sont en cours. Dans l­exercice 

que nous mènerons, nous nous baserons 

sur les donnĂes d­Eurostat4 pour la Bel-

gique. Celles-ci ne donnent qu­une vue 

parcellaire mais prĂsentent l­avantage 

de permettre de dégager une  tendance.  

En Belgique, les taux de recyclage obte-

nus pour différents flux témoignent de 

notre performance, par exemple  : 

 

 
Le recyclage des 
emballages en 

2018 

 
Le recyclage des 

batteries au plomb  
2018 

 
4 Eurostat. Circular economy indicators ℮  
5 Steunpunt CE. Reuse n°13 ℮  
6 Febelauto. Rapport annuel  2019 ℮  

 
La récupération de 

pneus usagés : 
97% de pneus 

collectés en 2019 

 
 

 

 
La collecte 
d­appareils 

électriques et  
électroniques  

usagés 

 
La récupération de 

déchets de 
construction et de 
démolition en 2019  

 
La réutilisation de 
flux connexes dans 
l­industrie alimen-
taire (ex. fourrage, 
matière première 

ou engrais) 

SOURCE Eurostat  

 

En revanche, on dispose de nettement 

moins de chiffres en matière de préven-

tion, réutilisation, ou réusinage. Des don-

nées plus nombreuses et de meilleure 

qualité sont en cours d­Ălaboration5 et 

nous savons par exemple qu­aujourd­hui, 

en moyenne, 26,1% des piāces d­un vĂhi-

cule en fin de vie sont réutilisées 6, et que 

80% des emballages industriels sont réu-

tilisables 7. 

Pour sa part, le Bureau fédéral du plan 

suit aussi8 un certain nombre d­indica-

teurs circulaires dans le cadre des ODD. 

La dĂfinition d­indicateurs pertinents est 

compliquée. Nous continuerons à nous 

efforcer de travailler avec les parties pre-

nantes pour parvenir au développement 

d­indicateurs qui permettent de caracté-

riser la circularité de notre économie.  

7 Valipac. Rapport d­activitĂ 2019 ℮  
8 Bureau fédéral du Plan. Rapport sur le dé-

veloppement durable  2019 ℮  

https://ec.europa.eu/eurostat/web/circular-economy/indicators
https://ce-center.vlaanderen-circulair.be/en/publications/publication/13-reuse-the-understudied-circular-economy-strategy
https://www.febelauto.be/fr/blog/rapport-annuel-2019-chiffres-et-r%C3%A9sultats-de-notre-ann%C3%A9e-jubilaire
https://www.valipac.be/flipbook/fr/ra2019/
https://www.plan.be/publications/publication-1910-fr-quelle_priorite_pour_un_developpement_durable_rapport_sur_le_developpement_durable_2019
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En mars 2020, la Commission euro-

péenne a présenté son nouveau plan 

d­action europĂen pour l­Ăconomie circu-

laire (nCEAP)9, qui constitue un élément 

essentiel du Green Deal européen. Ce 

Green Deal a pour ambition de faire de 

l­Europe le premier continent neutre 

pour le climat. Pour réaliser cette neutra-

lité carbone en 2050, la Commission eu-

ropĂenne prĂvoit la mobilisation d­au 

moins 1.000 milliards d­euros de fonds 

publics et privés pour les dix ans à venir. 

Le nCEAP prévoit des mesures à mettre 

en ·uvre tout au long du cycle de vie des 

produits. Les actions créeront des oppor-

tunités pour les entreprises et l'emploi 

(700.000 emplois verts), accorderont de 

nouveaux droits aux consommateurs 

(choix durable, éventuellement droit à la 

réparation) et canaliseront l'innovation 

et la numérisation. En réalisant ces ambi-

tions, notre économie sera adaptée à un 

avenir vert et elle renforce ra notre com-

pétitivité.  

De nombreux leviers et obstacles ù l­Ăco-

nomie circulaire doivent également être 

abordés au niveau des États membres. 

C­est pourquoi le gouvernement fĂdĂral 

et les gouvernements régionaux ont pris 

ces dernières années des mesures pour 

soutenir la transition et ont déployé cha-

cun leur propre stratégie :  

¶ Fédéral : une nouvelle Roadmap 

Économie circulaire sera publiée en 

2021 ℮  ; 

¶ Bruxelles : la Stratégie régionale de 

transition économique (SRTE) sera 

publiée au courant de 2021. Elle 

englobe le Programme régional en 

économie circulaire (PREC) Be Cir-

cular ℮  (2016 ± en cours de révi-

sion) ; 

¶ Flandre : e.a. mise en place de 

Vlaanderen Circulair  dans le cadre 

de Visie 2050 (2018) ℮  et proposi-

tion d­un nouveau modāle de gou-

vernance depuis 2020 ;  

¶ Wallonie : la stratégie Circular Wal-

lonia ℮  a été publiée en février 

2021.  

Enfin, les autorités et administrations lo-

cales ont également un rôle important à 

jouer dans la transition vers une écono-

mie circulaire et développent déjà des 

initiatives dans ce sens (par ex. Leuven 

circulair  ℮ ). 

 

 

 

 
9 Commission européenne. New Circular 
Economy Action Plan 

https://www.belgium.be/sites/default/files/Accord_de_gouvernement_2020.pdf
https://environnement.brussels/thematiques/transition-de-leconomie/be-circular-programme-regional-deconomie-circulaire
https://vlaanderen-circulair.be/nl
http://economiecirculaire.wallonie.be/actualite/la-wallonie-prend-des-mesures-ambitieuses-pour-deployer-leconomie-circulaire
https://roadmap.leuven2030.be/leuven-circulair
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VISION 

 
 

 

En tant qu­acteurs Ăconomiques, il est de 

notre devoir de créer un maximum de va-

leur ajoutée pour une société durable, et 

ce dans les limites écologiques de la pla-

nète.   

Cette vision s­inscrit explicitement 

dans le cadre  des principes suivants :  

1. Objectifs de développement du-

rable (ODD)  ℮  

En tant qu­acteurs Ăconomiques, il ap-

partient aux entreprises de créer un 

maximum de valeur ajoutée pour une so-

ciété durable. Ainsi, les entreprises qui 

misent sur des stratégies circulaires con-

tribuent en particulier, mais pas unique-

ment, à la réalisation des ODD 8 (Travail 

décent et croissance économique), 9 (In-

dustrie, innovation et infrastructure), 12 

(Consommation et production respon-

sables) 13 (Mesures relatives à lutte 

contre les changements climatiques) et 

15 (Préserver et restaurer les écosys-

tèmes terrestres). 10 

2. Leaving no one behind  

Le Green Deal européen stipule à juste 

titre que personne ne peut être laissé de 

côté lors de la transition. Cela vaut non 

seulement pour les consommateurs, 

mais aussi pour les entreprises et les tra-

vailleurs, et cela signifie donc qu­il faut 

créer suffisamment de marge 

 
10 Voir par ex. Circle Economy, Implementing 
Circular Economy Globally Makes Paris Tar-
gets Achievable, 2016; OVAM, De bijdrage 

d­expĂrimentation pour les pionniers, 

mais qu­il faut aussi dĂfinir des objectifs 

réalistes. 

Dans ce cadre, nous considérons le dé-

veloppement de l'économie circulaire 

comme le bon levier pour créer un 

maximum de valeur ajoutée, car c'est 

ainsi que nous pouvons :  

1. Accroître notre compétitivité  

Notre position concurrentielle est sous 

pression en raison des coûts énergé-

tiques et salariaux élevés. Une utilisation 

efficace des matériaux et de combus-

tibles alternatifs peut être un atout pour 

nos entreprises et représenter un avan-

tage compĂtitif, afin d­accroćtre l­attrait 

de notre pays pour de nouveaux investis-

sements. Cela permet de contribuer à la 

prospérité de la Belgique de demain.  

2. Assurer un accès plus facile aux ma-

tériaux et aux combustibles de substi-

tution  

La pression sur la disponibilité des maté-

riaux (primaires et secondaires) et des 

combustibles augmente partout dans le 

monde en raison de la prospérité crois-

sante, de l­explosion dĂmographique et 

de la demande croissante de matériaux 

qui y fait suite. Par ailleurs, la Belgique a 

peu accès à des matériaux propres spéci-

fiques. Des stratégies circulaires peuvent 

van de circulaire economie aan het klimaat-
beleid, 2018, et Ellen MacArthur Founda-
tion, Completing the Picture: How the Circu-
lar Economy Tackles Climate Change (2019) 

Ä D­ici ù 2030 et, dans un cadre européen, consolider et  matérialiser la  

position de  l­industrie belge comme leader dans l­Ăconomie circulaire. » 

https://sdgs.be/
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contribuer à réduire notre dépendance à 

l­importation de matĂriaux et de com-

bustibles fossiles et ainsi à accroître la ré-

silience de notre économie.  

3. Créer de l­emploi 

La Belgique reste confrontée à un taux 

d­inactivitĂ ĂlevĂ et ù une inadĂquation 

entre l­offre et la demande sur le marchĂ 

du travail. En misant sur des stratégies 

circulaires, les entreprises peuvent créer 

de nouvelles opportunités pour  des per-

sonnes ayant des niveaux de formation 

et issues d­horizons diffĂrents.11 Nous ne 

pouvons toutefois pas perdre de vue que 

des emplois de l­Ăconomie linĂaire ris-

quent de disparaître. Il est donc essentiel 

de prévoir des formations, de nouveaux 

modèles d­entreprise, etc. pour rempla-

cer les emplois perdus. 

De cette manière, les entreprises actives 

dans l­Ăconomie circulaire contribuent 

aussi aux cinq P de ¬people, planet, pros-

perity, peace and partnership­.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Nous ne pourrons toutefois concréti-

ser cette vision qu­en misant sur deux 

catalyseurs :  

1. L­innovati on 

Les entreprises belges sont douées en in-

novation 12. Elles poursuivent leurs ef-

forts pour réduire l'utilisation des ma-

tières premières, fermer davantage les 

cycles de matières et rendre plus effi-

caces les cycles de matières en boucle 

ouverte. L­avance qui existe en Belgique 

dans divers secteurs doit être renforcée 

et se traduire par des investissements 

concrets et de nouvelles activités (à plus 

grande échelle).  

2. Une économie ouverte  

Le commerce est un puissant levier de 

promotion du développement durable. 

Plus de 85% de notre PIB, mais aussi la 

santĂ d­innombrables entreprises, 

grandes et petites, dépendent de notre 

commerce et des investissements réali-

sés avec nos partenaires, en Europe et 

ailleurs. Notre pays, de par sa situation 

géographique, son histoire et la qualité 

des produits et services proposés par ses 

entreprises, est profondément intégré 

dans les chaînes de valeur mondiales. 

C­est pourquoi nous plaidons en faveur 

d­un systāme commercial libre, juste et 

réglementé (« free, fair and rules -based 
global trade  Ô) qui soutient l­Ăconomie 

circulaire. 

 

 

 

 
11 Fondation Roi Baudouin & Circle 
Economy. L­emploi circulaire en Belgique - 
Analyse de rĂfĂrence de l­emploi dans l­Ăco-

nomie circulaire en Belgique ℮  

12 Voir par ex. Belgium, European Innovation 

Scoreboard 2020 ℮   

https://www.kbs-frb.be/fr/Activities/Publications/2019/20190919avc
https://ec.europa.eu/docsroom/documents/41866
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ASPIRATIONS 

 

 

Nous formulons 5 ambitions pour maté-

rialiser notre vision d­ici ù 2030 dans un 

cadre européen : 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

¶ DE QUOI S­AGIT-IL ? 

Măme si l­utilisation des matĂriaux pri-

maires et secondaires est fortement liée, 

la récupération de matériaux secon-

daires fait l­objet, dans cette vision, d­un 

chapitre distinct abordé dans notre qua-

trième ambition «  être pionniers dans la 

récupération de qualité de matériaux  ». 

L­utilisation de matĂriaux primaires et 

secondaires doit être vue dans une pers-

pective de chaîne, voire englobant par-

fois plusieurs chaînes. 

Măme lorsque l­Ăconomie circulaire sera 

à maturité, nous continuerons d'avoir b e-

soin de nombreux matériaux. Dans ce 

contexte, non seulement la phase de fin 

de vie, mais aussi le début du cercle est 

crucial. Il est donc essentiel de gérer les 

matières premières et secondaires avec 

parcimonie  et de limiter les pertes qui 

resteront inév itables tout au long des 

chaînes de valeur. 

Une partie de la solution réside égale-

ment dans l'utilisation de matériaux re-

nouvelables. Pour ces matières, qui en 

elles-mêmes peuvent déjà provenir de 

matières secondaires, tous les efforts 

doivent être faits p our recycler, afin de 

maintenir les matières premières dans la 

chaîne le plus longtemps possible.  

En outre, il ne suffit pas que ces maté-

riaux puissent être trouvés partout, ils 

doivent également être disponibles 

d­une maniāre Ăconomiquement viable 

et être  techniquement utilisables pour 

assurer la résilience de notre économie 

et de notre société.  

Maximaliser la disponibilité des 
matériaux

Être pionniers dans la 
conception et la production 
circulaires

Être pionniers dans les 
modèles d'entreprise 
circulaires

Être pionniers dans la 
récupération de qualité de 
matériaux

Être forts dans l'utilisation de 
catalyseurs pour l'économie 
circulaire
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¶ COMMENT ? 

En raison de la mondialisation de la 

chaîne de valeur de différents matériaux 

et de la disponibilité restreinte de cer-

tains matériaux essentiels en Bel-

gique/Europe, la sĂcuritĂ d­approvi-

sionnement  est un défi mondial de taille. 

Néanmoins, la Belgique doit également 

faire des efforts pour maximiser l­extrac-

tion durable de matières premières. Cela 

peut se faire au niveau européen dans le 

cadre de l­Alliance européenne pour les 

matières premières, mais des actions 

peuvent également être entreprises au 

niveau belge. Les entreprises belges dis-

posent d­atouts uniques pour rendre 

possible une extraction durable.  

Il ne faut pas seulement s­assurer qu­une 

quantit é suffisante de biomasse (renou-

velable) soit disponible en maximisant sa 

production, il faut aussi qu­une fois pro-

duite, la biomasse ou les déchets de bio-

masse soient utilisés là où ils peuvent ap-

porter la plus grande contribution à 

notre économie. Cependa nt, les pra-

tiques actuelles ne sont pas suffisantes 

pour augmenter la production de bio-

masse. Il est nécessaire de rechercher 

des interventions innovantes pour pro-

duire davantage de biomasse de manière 

efficace et durable.  

 

¶ DE QUOI S­AGIT-IL ? 

Par « conception circulaire  », nous enten-

dons la manière dont les produits, ser-

vices et systèmes sont conçus dans le but 

 
13 Communication de la Commission au Par-
lement européen , au Conseil, au Comité 
économique et social européen et au Co-
mité des régions . Un nouveau plan d'action 

explicite de préserver la valeur des maté-

riaux utilisés au plus haut niveau possible.  

Les processus de production circulaires 

concréti sent les choix opérés durant la 

phase de conception. Cela nous contraint à 

utiliser les matériaux de manière efficace.  

¶ COMMENT ? 

Jusqu­ù 80% de l­incidence des produits 

sur l­environnement sont dĂterminĂs 

pendant la phase de conception 13. C­est 

pourquoi les entreprises en Belgique doi-

vent choisir des options de conception et 

de production adaptĂes ù l­Ăconomie cir-

culaire. 

Ù l­avenir, il faudra rĂduire la perte de va-

leur des matériaux tout au long de la 

chaîne de valeur en mettant au point une 

méthode de c onception ou de produc-

tion permettant de récupérer plus tard 

une valeur maximale, par exemple par la 

réparation, la réutilisation ou le recy-

clage de qualitĂ. Cela doit ătre fait d­une 

manière bien pensée et scientifiquement 

fondée, le défi principal étant souvent de 

développer une approche dépassant les 

chaînes de valeur.  

Pour les denrées alimentaires, nous ac-

cordons une attention particulière à la 

prévention des pertes de nourriture. 

Nous soutenons donc résolument les 

ambitions de l­Europe et des Nations 

unies de réduire de moitié le gaspillage 

alimentaire et de diminuer les pertes de 

nourriture d­ici ù 2030. 

Les rāgles d­Ăcodesign sur l­efficacitĂ des 

matériaux définies au niveau européen 

jouent un rôle essentiel dans la réalisation 

d­une Ăconomie circulaire européenne. 

Nous participons activement ù l­Ălaboration 

de ces rāgles europĂennes d­Ăcodesign. 

pour une économie circulaire ± Pour une Eu-
rope plus propre et plus compétitive, 

COM(2020) 98 final, 3 ℮  (nCEAP) 

https://eur-lex.europa.eu/legal-content/FR/TXT/HTML/?uri=CELEX:52020DC0098&from=EN
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¶ DE QUOI S­AGIT-IL ? 

Les modāles d­entreprise circulaires en-

globent un large groupe d­activitĂs telles 

que la réutilisation, la réparation, le re-

conditionnement, le  réusinage, les mo-

dèles partiels et les modèles product -as-
a-service. On les appelle souvent les 

« cercles inter nes Ô de l­Ăconomie circu-

laire et ils se concentrent sur la fonction-

nalité plutôt que sur le produit lui -même. 

Toutes ces activités visent à prolonger la 

durée de vie des produits, services et ma-

tĂriaux ou ù optimiser l­utilisation des 

produits et matériau x. Contrairement à 

la conception et à la production, ces acti-

vités ont généralement lieu pendant la 

phase d­utilisation ou ù la fin de la phase 

d­utilisation (initiale). Comme pour les 

autres ambitions, la numérisation jouera 

sans aucun doute un rôle impor tant à cet 

égard. 

¶ COMMENT ? 

À court terme, des projets (supplémen-

taires) doivent être mis en place dans les 

différents secteurs pour donner une se-

conde vie aux produits. Il ne faut pas ou-

blier que la transition circulaire doit éga-

lement être intégrée dan s la transition cli-

matique. La durĂe de vie d­un produit est 

déterminée par les choix de conception 

du producteur, mais aussi par l­utilisation 

que le consommateur fait du produit.  

Les producteurs peuvent apporter une 

contribution très importante à la dur abi-

lité en appliquant (apprenant à appliquer) 

les principes de la conception pour la réu-

tilisation, la réparation et le recyclage. 

Ces principes doivent également soutenir 

davantage l­innovation en matiāre de ma-

tĂriaux et de produits et non l­empăcher. 

En d­autres termes, il faut laisser une 

marge d­expĂrimentation suffisante aux 

entreprises pour qu­elles puissent dĂve-

lopper de nouvelles technologies ou des 

technologies qui ne sont pas encore bien 

connues des autoritĂs chargĂes de l­oc-

troi des licences.  

Comme pour la récupération de maté-

riaux, il faut poursuivre les recherches sur 

la mise en ·uvre d­une automatisation 

poussĂe de divers processus afin d­ac-

croître la rentabilité de la réparation et de 

la prolongation de la durée de vie.  

Une délimitation et de s règles claires con-

cernant la réutilisation des matériaux et 

des produits et les responsabilités des dif-

férents acteurs concernés sont essen-

tielles pour créer une sécurité juridique 

pour les entreprises et les consomma-

teurs. C­est ù cette seule condition qu­il y 

aura suffisamment de soutien écono-

mique pour que ces nouveaux modèles 

Ăconomiques puissent s­Ăpanouir. 

 

¶ DE QUOI S­AGIT-IL ? 

À un moment donné, les matériaux et les 

produits atteignent  la fin de leur vie utile. 

Il faut alors préserver un maximum de va-

leur en appliquant des techniques de tri 

et de recyclage de qualité qui permettent 

de les utiliser comme matériaux pour des 

processus de production circulaires.  

Aujourd­hui nous atteignons dĂjù des 

chiffres de recyclage impressionnants 

pour différents flux en Belgique. Il est par 

ailleurs essentiel de rappeler que l­Ăcono-

mie circulaire ne se limite pas uniquement 

à fermer des boucles. En effet, le recy-

clage en bou cle fermée  (closed-loop ) 

permet de réduire la demande de ma-

tières premières primaires par la réutilisa-

tion du matériau recyclé dans le même 
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type de produits qu­auparavant. Le recy-

clage en boucle ouverte  (open-loop ) 

permet de valoriser et de recycler des ma-

tières premières secondaires pour une 

destination différente de leur fonction 

initiale. Ce n­est qu­en nous concentrant 

sur une récupération et un recyclage en-

core plus importants, et en particulier sur 

un recyclage de qualité des matériaux au 

sein et entr e différents secteurs et indus-

tries, que nous pourrons rendre l­Ăcono-

mie plus circulaire. Il est essentiel de con-

tinuer à chercher des options de valorisa-

tion et de recyclage pour les déchets ul-

times et d­amĂliorer encore la synergie 

entre les entreprises pour obtenir un éco-

système véritablement circulaire où les 

matĂriaux et les flux d­Ănergie utiles sont 

utilités de la manière la plus optimale et 

efficace.  

¶ COMMENT ? 

Le dialogue entre les différents acteurs 

économiques dans les chaînes de valeur 

circulaires est crucial pour créer un équi-

libre entre l­offre et la demande. 

Nous visons un meilleur tri et un recy-

clage de qualité selon les meilleures 

techniques disponibles et innovantes 

afin que le rendement du processus de 

récupération ou de recyclage soit le  plus 

élevé possible. De cette manière, les flux 

de matériaux contenant des substances 

dangereuses (résiduelles) peuvent éga-

lement être réutilisés de manière sûre et 

responsable, sans risque pour l­homme 

ou l­environnement. Nous nous effor-

çons donc de développer intensivement 

une capacité de tri et de recyclage de 

haute qualité en Belgique et en Europe. 

Nous établissons une relation de con-

fiance avec les gouvernements pour le 

développement des processus de recy-

clage de haute qualité.  

Afin d­ătre un leader de l­Ăconomie circu-

laire en 2030, il ne suffira pas de 

seulement perpétuer les pratiques exis-

tantes ou de les Ătendre. L­Ăconomie cir-

culaire « mature  » demande des res-

sources de haute qualité et du recyclage 

de haute qualité. Ceci nécessite une pro-

fessionnalisation de tous les secteurs, y 

compris le  capacity building  et le déve-

loppement continu des aptitudes tech-

niques des employés. Tant les gestion-

naires de déchets que les acquéreurs 

(potentiels) de matières secondaires 

contrôlent de plus en plus la qualit é de 

leur production. C­est seulement de 

cette façon que les produits circulaires 

pourront répondre aux exigeantes 

normes de produits européennes et ainsi 

répondre aux attentes des consomma-

teurs européens.  

Afin de ne pas perdre de matériaux pré-

cieux, l­exportation vers les pays tiers de 

matériaux secondaires et de combus-

tibles produits en Europe devrait être li-

mitée si ceux-ci peuvent être utilisés plus 

utilement en Europe. En tout état de 

cause, il faut chaque fois s­assurer que 

les matériaux exportés son t traités à leur 

destination finale dans des conditions 

techniques et environnementales quasi 

identiques ù celles de l­Europe et qu­une 

efficacité de recyclage similaire est at-

teinte. La manière dont une activité de 

recyclage est réalisée est plus impor-

tante que l­endroit oĒ elle a lieu : la qua-

lité doit être la priorité.  
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¶ DE QUOI S­AGIT-IL ? 

Par catalyseurs, nous entendons toutes 

les mesures qui peuvent soutenir, per-

mettre ou accélérer la transition vers une 

économie circulaire. Cela comprend une 

large gamme de mesures comme un 

cadre législatif de soutien, des plate-

formes, une réflexion axée sur la chaîne 

de valeur, de la technologie numérique, 

etc. 

¶ COMMENT ? 

Il n­est pas possible de rĂaliser une Ăco-

nomie circulaire optimale entre les 

quatre murs d­une entreprise. Tout au 

long de la chaîne de valeur, il doit être 

possible de communiquer et de collabo-

rer ouvertement sur les matériaux, les 

modèles commerciaux innova nts, les dé-

fis, etc. L­innovation ouverte, les plate-

formes et les rĂseaux d­apprentissage 

jouent un rôle important pour permettre 

une transition d­ici ù 2030.   

La numĂrisation offre Ăgalement d­im-

portantes opportunitĂs pour l­Ăconomie 

circulaire, car elle permet :  

1. de faire plus avec moins de pro-

duits et de matériaux en les par-

tageant ou en les gérant plus ef-

ficacement ;  

2. d­offrir des produits et des matĂ-

riaux comme un service ; 

3. de prolonger la durée de vie fonc-

tionnelle par une maintenance, 

des mises à niveau et des répara-

tions intelligentes ou par la re-

vente avec ou sans recondition-

nement ou réusinage  ; 

4. d­amĂliorer le tri et le recyclage 

en fin de vie ; 

5. de collecter les produits et les 

matériaux par le biais des sys-

tèmes logistiques ;  

6. de rendre la conceptio n modu-

laire et orientée vers le change-

ment ; et  

7. d­optimiser la collaboration entre 

les systāmes REP lorsque c­est 

utile 14. 

Outre la création de nouvelles données 

par l­utilisation de capteurs, il sera nĂces-

saire de rendre les données existantes 

(plus largement) disponibles, de les 

rendre accessibles et de les relier entre 

elles. 

Un dernier catalyseur est la mobilisation 

des consommateurs en faveur de la tran-

sition vers une économie circulaire. En 

les impliquant et en les convainquant de 

la valeur ajout ée des matériaux, produits 

et services circulaires, la transition 

pourra s­accĂlĂrer. 

 

 

 

 
14 Repris et adapté du document Agoria, Sir-
ris, imec et go4circle , Zo werkt de digitale 

circulaire economie ± casebook Circular 

Bytes, 2018 ℮  

https://www.agoria.be/nl/Zo-werkt-de-digitale-circulaire-economie-Download-hier-het-Circular-Bytes-casebook
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LES CONDITIONS DE RÉUSSITE 

 

 

L­accord de gouvernement fĂdĂral de 

2020 annonce un nouveau plan d­action 

fĂdĂral sur l­Ăconomie circulaire pour 

2021. Il est important que ce plan déve-

loppe le nCEAP déjà évoqué ainsi que 

l­avis des partenaires sociaux et des orga-

nisations de la société civile publié en 

202015. Il est Ăgalement important qu­il 

donne une orientation précise, soit com-

plémentaire aux initiatives régionales, 

s­applique ù plusieurs lĂgislatures et do-

maines politiques et, e nfin, soit élaboré 

après concertation approfondie avec les 

parties prenantes.  

 

Vu que les marchés pour nos produits cir-

culaires se trouveront inévitablement 

aussi au-delà des frontières belges, les 

politiques belges doivent s­inscrire dans 

le contexte d­une Europe qui vise la cons-

truction d­une Ăconomie circulaire euro-

péenne comme décrite dans le nouveau 

nCEAP (voir plus haut). La vision soutient 

une réelle intégration européenne  fai-

sant profiter les nombreux pays d­Ăcono-

mies d­Ăchelle ainsi que des complémen-

tarités entre eux.  

Les autorités belges doivent utiliser au 

maximum leur influence au niveau euro-

péen pour plaider pour un cadre poli-

tique de soutien . Celui-ci doit définir des 

objectifs réalistes et laisser la place à di-

vers modāles d­entreprise et stratĂgies 

afin que personne ne soit abandonné à 

son sort, mais que les pionniers 

 
15 Avis conjoint du CCE et du CFDD sur l­Ăco-

nomie circulaire du 21 février 2020  ℮  

disposent d­une marge d­expĂrimenta-

tion suffisante.  

Concrètement, le tran sport intraeuro-

péen de matériaux et de combustibles al-

ternatifs doit être aussi facile que pos-

sible, indépendamment de leur statut lé-

gal (déchet, produit, end-of -waste ou 

sous-produit). Le règlement (CE) 

n°1013/2006 16 sera révisé conformé-

ment au nCEAP. C­est une excellente oc-

casion de mettre en place une ou plu-

sieurs nouvelles procédures numériques 

efficaces et pragmatiques dans le cadre 

du règlement afin de permettre aux ma-

tériaux secondaires de circuler plus libre-

ment en Europe.  

L­Ăcodesign et d­autres formes de nor-

malisation des produits devraient égale-

ment être développés au niveau euro-

péen afin de réaliser des économies 

d­Ăchelle et de renforcer l­ĂgalitĂ des 

conditions de concurrence dans le mar-

ché unique européen. Nous sommes 

donc heureux de lire dans  l­accord gou-

vernemental de 2020 que le gouverne-

ment fĂdĂral s­investira activement au 

niveau européen.  

 

Une collaboration accrue au sein des sec-

teurs et entre eux ne suffira pas pour ré-

aliser notre vision. Les différents niveaux 

16 Regulation (EC) No 1013/2006 of the Eu-
ropean Parliament and of the Council of 14  

June 2006 on shipments of waste (WSR) ℮   

https://www.frdo-cfdd.be/fr/publications/advices/avis-conjoint-sur-leconomie-circulaire
https://eur-lex.europa.eu/legal-content/EN/TXT/HTML/?uri=CELEX:02006R1013-20180101&qid=1454069470717&from=FR#tocId66
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de pouvoir belges doivent aussi collabo-

rer entre eux et avec le secteur privé. Des 

compĂtences importantes pour l­Ăcono-

mie circulaire sont attribuées au niveau 

local, régional, fédéral et européen.  

Il est nécessaire aussi de réfléchir de fa-

çon holistique en système et non par 

compétence (consommateurs, écono-

mie, environnement et énergie). Cela né-

cessite une collaboration renforcée et  

doit Ămaner d­une rĂelle volontĂ poli-

tique de travailler d­une maniāre trans-

versale et efficace.  

La plateforme Économie circulaire intra-

belge, qui réunit les administrations de 

toutes les régions et le niveau fédéral, 

peut jouer un rôle important à cet ég ard. 

Cette plateforme a rédigé une note sur 

les obstacles et barriāres ù l­Ăconomie 

circulaire qui doit être traitée le plus vite 

possible. Il reste essentiel qu­elle in-

forme régulièrement les parties pre-

nantes afin de déterminer, avec elles, les 

priorités  et de promouvoir un partage 

utile des connaissances entre les gouver-

nements et le monde des entreprises.  

La symbiose industrielle, dans laquelle 

les sous-produits ou les déchets des uns 

deviennent les matériaux ou les combus-

tibles alternatifs des autres, est un bel 

exemple du potentiel qu­offre la collabo-

ration. Pour stimuler la symbiose indus-

trielle, il faudrait non seulement harmo-

niser les réglementations relatives aux 

produits et matériaux secondaires, mais 

aussi veiller à ce que les différents ré-

gimes d­autorisation existant en Bel-

gique fonctionnent comme un incitant 

plutôt que comme un frein.  

 

Les principes de l­Ăconomie circulaire 

doivent ătre mis en ·uvre en prenant en 

compte le renforcement de la sécurité 

(stratĂgique) d­approvisionnement en 

matĂriaux et en Ănergie. Il n­existe pas 

de solution unique à cet égard. Parfois, 

cela impliquera une coopération au sein 

de circuits plus courts (par exemple via 

une symbiose industrielle) ou l­importa-

tion en Belgique de matériaux ± destinés 

à la réutilisation et au recyclage ± et de 

combustibles ± destinés à la valorisation 

énergétique ± alternatifs, afi n de réduire 

notre dépendance vis -à-vis des matières 

premières primaires et des combustibles 

fossiles. La crĂation d­un marchĂ unique 

des matériaux secondaires en Europe est 

une nĂcessitĂ absolue pour l­Ăconomie 

circulaire.  

Nous avons également besoin de suffi-

samment d­Ănergie climatiquement 

neutre pour permettre la transition du-

rable. En effet, tant les processus de ré-

cupération et de recyclage que la numé-

risation requise constituent des activités 

à forte intensité énergétique.  

 

Il est nécessaire de créer un cadre poli-

tique de soutien qui utilise des leviers et 

lève les obstacles à la transition circu-

laire. Ce cadre devrait également être ali-

menté par les dernières connaissances, 

l­expertise et le feed-back sur les meil-

leures pratiques observées sur le terrain. 

Premiārement, il faut s­attaquer aux 

nombreux obstacles déjà identifiés à plu-

sieurs reprises et qui paralysent encore 

souvent le dĂveloppement d­une Ăcono-

mie circulaire.  
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Deuxièmement, il faut accorder une at-

tention suffisa nte aux points communs 

entre les substances chimiques, les pro-

duits et les matériaux secondaires qui 

déterminent la faisabilité du recyclage et 

de la réutilisation des produits. Des 

« ponts  » clairs doivent être construits 

entre ces points communs pour pré ciser, 

par exemple, comment un déchet peut 

redevenir un produit. Pour continuer à 

garantir la technicité, la sécurité, la durée 

de vie et le recyclage des produits finis, 

les matériaux secondaires doivent aussi 

répondre à des exigences de qualité. Les 

solutions à ces problèmes seront sou-

vent de nature technique et le cadre po-

litique devrait permettre et soutenir 

l­adoption et la croissance de ces initia-

tives. 

Troisièmement, nous constatons que le 

cadre politique de soutien est encore 

principalement axé sur les stratégies 

dans la phase de déchets. Pour les 

cercles internes également, il existe un 

réel besoin d'un cadre politique de sou-

tien. Les stratégies alternatives (telles 

que la réutilisation, la récupération, les 

combinaisons de produits et de services) 

pour réaliser une économie circulaire 

sont actuellement insuffisamment prises 

en compte. Le cadre législatif existant 

doit être adapté en conséquence. On 

souligne une fois de plus l­importance de 

coordonner ce support politique entre 

les différentes région s.   

Enfin, les autorités doivent miser davan-

tage sur des systèmes numériques, en te-

nant compte des besoins et de l­expĂ-

rience pratique de l­industrie et des con-

sommateurs, ainsi que des spécificités 

des produits et matériaux plutôt que de 

leur statut juri dique (déchet, end-of -
waste, sous-produit¤), parce que c­est la 

 
17 Regulation (EU) 2019/1020 of the Euro-
pean Parliament and of the Council of 20 

seule maniāre de garantir l­utilitĂ des 

systāmes ù l­avenir. 

 

La transition vers une économie circu-

laire nécessite une responsabilité com-

mune où chaque partie prenante, tant les 

autorités compétentes que les produc-

teurs et les citoyens, doit assumer son 

rôle et prendre en charge les éventuelles 

conséquences financières liées à ce rôle.  

Si le gouvernement ne garantit pas un 

contrôle et une sanction efficaces de 

l­Ăcodesign, des normes de produits, des 

réglementations relatives aux déchets et 

au transport des déchets et des autres 

normes existantes, les arguments écono-

miques positifs en faveur d­une Ăcono-

mie circulaire dans une économie ou-

verte comme celle de la Belgique reste-

ront lim ités. Ceux qui tirent des avan-

tages financiers de leur stratégie délibé-

rée de non-respect doivent être sanc-

tionnés systématiquement et efficace-

ment. Ce n­est pas un problāme Ä théo-

rique  »  : prās d­un quart des produits im-

portés ne respectent pas totalemen t les 

normes de produit européennes. Une si-

tuation  inacceptable et qui risque en 

outre d­avoir un impact nĂgatif durable 

sur la récupération et le recyclage des 

matériaux secondaires. Nous espérons 

que le nouveau règlement européen sur 

la surveillance du marché17 donnera plus 

de visibilité et de force aux efforts dé-

ployés par la Belgique pour faire appli-

quer les règles européennes en matière 

de produits.  

 

June 2019 on market surveillance and com-

pliance of products  ℮  

https://eur-lex.europa.eu/eli/reg/2019/1020/oj
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Il est important de continuer à dévelop-

per ce qui existe déjà. Aucun secteur et 

aucun flux ne part de zéro en Belgique. 

C­est pourquoi nous soulignons toujours 

que les bonnes pratiques existantes doi-

vent être perpétuées. La plus belle 

preuve en est les nombreuses initiatives 

sectorielles en matiāre d­Ăconomie circu-

laire. Vous en trouverez un aperçu à la 

page 22. 

Au-delà des frontières sectorielles, les 

entreprises et les autorités doivent tirer 

les leçons des initiatives, projets pilotes, 

services et produits qui ont déjà été dé-

veloppés. Cela vaut indubitablement 

aussi pour les instruments politiques qui 

apportent déjà une contribution positive 

à la circularité et à la sécurité des ser-

vices, des produits et des matériaux.  

En partageant nos connaissances et 

bonnes pratiques et en apprenant les 

uns des autres, nous pourrons réagir plus 

rapidement et prendre des mesures plus 

efficaces. 

 

Les systèmes REP sont souvent utilisés 

afin de faire contribuer les producteurs 

ou ceux qui mettent des produits sur le 

marché à la gestion et au traitement des 

déchets générés en fin de vie. Un grand 

nombre de systèmes REP existent en 

Belgique et remplissent leur fonction de 

manière efficace pour contribuer à la va-

lorisation des déchets. Certains REP cou-

vrent également le contrôle et sont  des 

partenaires de confiance. À terme, il 

serait nĂcessaire que, lù oĒ ce n­est pas 

encore le cas, ces systèmes adoptent les 

principes et objectifs circulaires, au -delà 

du simple recyclage. Cette attention ac-

crue pour les cercles internes nécessite 

toutef ois un cadre juridique clair car, 

dans ce cas, le produit en fin de vie est 

remis sur le marché dans une autre appli-

cation et par un autre producteur.  

De plus, il n­est pas nĂcessaire de gĂnĂ-

raliser le principe REP et d­en dĂfinir un 

pour chaque flux. Beaucoup de flux pré-

sentent déjà une valeur positive depuis 

plusieurs années et se sont donc organi-

sés eux-mămes. S­il s­avĂrait nĂcessaire 

d­organiser un systāme REP, il faudrait 

veiller à ce que la responsabilité et les 

obligations en termes de qualité puis-

sent être distribuées tout au long de la 

chaîne tout en assurant un équilibre 

entre tous les acteurs.  

 

Les marchés publics durables et circu-

laires doivent gagner en importance. 

Dans le Green Deal Achats circu-

laires/Circulair Aankopen, la Wal lonie et 

la Flandre ont déjà pris des mesures pour 

activer ce levier fondamental. Cela de-

vrait être poursuivi à tous les niveaux par 

l'intégration de conditions de circularité 

solides et de capacité de prise de déci-

sion pour chaque contrat. En effet, au-

jourd­hui les marchĂs publics ne permet-

tent pas toujours des modèles et des pra-

tiques commerciales circulaires, ni l'utili-

sation de matériaux recyclés (à condition 

que la conformité aux normes tech-

niques et de qualité puisse être démon-

trée). Cela doit changer. 
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PLAN D­ACTION 

 

 

Pour réaliser notre vision, nous devons 

également entreprendre des actions en 

tant que Fédération des entreprises de 

Belgique.  

C­est la raison pour laquelle : 

¶ nous communiquerons toujours 

positivement nos ambitions dans 

cette vision lorsque nous assume-

rons notre rôle de représentant 

des intérêts des entreprises belges 

à tous les niveaux ;  

¶ afin de suivre les avancements en 

matière de circularité, nous avons 

opté pour  les dix indicateurs d­Eu-

rostat , qui sont répartis dans 

quatre domaines thématiques (voir 

encadré). 

Comme expliquĂ dans l­Executive 

Summary, nous sommes conscients 

de l­imperfection de ces indica-

teurs  : ils ne reflètent pas la réalité, 

qui est plus complexe. Ils donnent 

néanmoins une tendance. Par 

contre, nous nous engageons à 

contribuer au travail de recherche 

pour  affiner les indicateurs exis-

tants ou développer de nouveaux 

indicateurs plus pertinents  ; 

¶ en 2022 et tous les deux ans par la 

suite, nous établirons un rapport 

d­avancement basé sur le tableau 

de bord susmentionné, qui indi-

quera ce qui est nécessaire pour 

stimuler davantage la transition 

vers une économie circulaire.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Production et consommation  

1. Autosuffisance en matières pre-

mières pour la production dans l­UE 

2. Marchés publics écologiques (en 

tant qu­indicateur pour les aspects 

financiers)  

3. Production de déchets (en tant 

qu­indicateur pour les aspects de 

consommation)  

4. Déchets alimentaires  

Gestion des déchets  

5. Taux de recyclage (la part des 

déchets qui est recyclée)  

6. Flux de déchets spécifiques 

(dĂchets d­emballage, biodĂchets, 

e-déchets, etc.) 

Matières premières secondaires  

7. Contribution des matières recyclées 

à la satisfaction de la demande en  

matières premières  

8. Commerce de matières premières 

recyclables entre les États membres 

de l­UE et avec le reste du monde 

Compétitivité et innovation  

9. Investissements privés, emplois et 

valeur ajoutée brute  

10. Brevets liés au recyclage et aux 

matières premières secondaires (en 

tant qu­indicateur d­innovation) 
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FâDâRATIONS D­EMPLOYEURS BELGES 

La vision de la FEB a été développée en étroite coopération avec les diffé-

rentes fédérations sectorielles membres. Il va de soi que chaque fédération 

pose des accents spécifiques propres à son secteur. Les différentes organi-

sations patronales ont elles aussi chacune leurs propres priorités straté-

giques. Ci-dessous, chaque organisation expose sa vision et ses actions en 

matiāre d­Ăconomie circulaire. 

 

 

 

 

La FEB a depuis février 2020 pour mis-

sion « Creating value for society  ℮  ». 

Pour joindre l­acte ù la parole, elle a crĂĂ 

un nouveau centre de compétence 

« Durabilité & Économie circulaire  » 

℮  dédié à ces thématiques qui prennent 

de plus en plus d­importance. Bien sûr, 

elle travaille depuis de longues années 

sur l­efficacitĂ des ressources, les embal-

lages, les normes de produits, les pro-

duits chimiques, etc., tous repris sous le 

thāme de l­Ăconomie circulaire, mais de 

nouveaux efforts sont consentis  pour dé-

velopper cette section.  

Il va donc de soi que le développement 

des initiatives relatives ù l­Ăconomie cir-

culaire (dont cette vision) est tout à fait 

en ligne avec cette mission.  

La FEB gère plusieurs groupes de travail 

ainsi qu­une plateforme oĒ les dossiers re-

latifs ù l­Ăconomie circulaire sont discutĂs. 

Ils regroupent nos fédérations sectorielles 

membres et les fédérations régionales y 

sont également conviées. Les compé-

tences liĂes ù l­Ăconomie circulaire sont rĂ-

parties entre les Régions et le fé déral : une 

bonne collaboration est donc nécessaire 

entre fĂdĂrations d­employeurs Ăgale-

ment.  L­analyse des propositions lĂgisla-

tives est le premier niveau d­action de la 

fĂdĂration. Ù cela s­ajoutent des actions 

de sensibilisation et d­Ăchanges d­exper-

ti ses et de bonnes pratiques. Quelques ac-

tions non exhaustives  : 

¶ La mise en place d­une Chaire Éco-

nomie circulaire  ℮  ULB-VUB de-

puis 2 ans 

¶ Série de webinaires Économie cir-

culaire  fin 2020  ℮   

¶ La mise en place des Belgian Busi-

ness Awards for the Environment  

tous les deux ans permettant de 

mettre en lumière les entreprises 

innovantes dans ce domaine ℮  

¶ Un magazine REFLECT ℮  dédié à 

l­Ăconomie circulaire ainsi que de 

nombreux articles sur ce sujet sur 

notre site Internet  

¶ Un plan d­action ambitieux pour 

la transition vers plus d­embal-

lages industriels circulaires  ℮  

soutenu par l­ensemble de la 

chaîne allant des producteurs 

d­emballages aux recycleurs en 

passant par les principaux consom-

mateurs  

℮  

http://www.feb.be/
http://www.feb.be/
http://www.feb.be/
https://www.feb.be/qui-nous-sommes/vision--mission-2030/
https://www.feb.be/globalassets/publicaties/reflect-vbo-feb--125-jaar--beyond.-duurzaamheid-creeert-welvaart/reflect-23_fr_le-100-circulaire-plus-quune-option-un-choix-strategique.pdf
https://www.feb.be/newsletters/pb-2018.09.13-lancement-de-la-chaire-transitioning-belgian-companies-into-circularity-par-la-feb-la-vub-et-lulb/
https://www.feb.be/events/2020.09.25-webinaire-economie-circulaire/Program/
http://www.bbae.be/
https://issuu.com/vbofeb/docs/075328_reflect_def_fr
https://www.feb.be/newsletters/pb-2020.12.03-bedrijfsmatige-verpakkingen-eerste-actieplan-voor-de-belgische-industrie/
http://www.feb.be/
http://www.feb.be/
http://www.vbo-feb.be/
http://www.vbo-feb.be/
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Depuis 2010, Beci accompagne et con-

seille les entreprises en matière de pré-

vention et de gestion des déchets dans le 

cadre du Brussels Green Network . Ce 

projet a permis de développer une large 

expertise et de nombreux outils pour ac-

compagner les entreprise s bruxelloises 

vers une économie plus circulaire et plus 

respectueuse de l­environnement.  

L­objectif du projet est que les entre-

prises aient un point de contact au -delà 

de l­administration, pour s­informer, se 

former. Au fil des années, Beci a acquis 

une expertise de par ces accompagne-

ments proposés en matière de manage-

ment environnemental, notamment par 

le biais du helpdesk BGN, des diagnostics 

environnementaux et accompagne-

ments en Resilience Coaching. En com-

plément, nous organisons également 

des webinaires et événements pour tenir 

régulièrement informés  les entrepre-

neurs bruxellois au sujet des aides finan-

cières, primes, subsides... pouvant les ai-

der à intégrer les concepts et modèles 

circulaires au sein des entreprises, com-

merces et HoReCa bruxellois.  

Nos activités couvrent différentes thé-

matiques  : gestion des déchets, manage-

ment environnemental, résilience, ali-

mentation, énergie, mobilité, logistique 

et urbanisme.  

Nous offrons également aux entreprises 

la possibilité de se faire accompagner 

dans l­obtention du label Ăcodynamique 

ainsi que du label Good Food. 

 

 

 

L­Union wallonne des entreprises (UWE) 

mène plusieurs initiatives pour aider les 

entreprises dans leur transition vers une 

économie plus circulaire :  

¶ Les actions des Cellules de Sensibi-

lisation de l'UWE (principalement 

la Cellule Environnement et la Cel-

lule Parcs d'Activité Durables) sont 

par exemple les suivantes :  

- Diagnostics environnement 

(gratuits et confidentiels) pour 

les PME wallonnes. ℮  

- Réunions entre  associations 

d'ent reprises rassemblant les 

« clubs d'entreprises  » actifs 

sur le territoire wallon visant à 

échanger des bonnes pra-

tiques en matière de mobilité, 

biodiversitĂ, achats groupĂs¤ 

℮  

¶ Le Challenge « Plastics go green 

and circular » pour une chaine de 

valeur circulaire et plus verte  ℮   

¶ Différents webina ires et formations  

L­UWE participera Ăgalement ù diffĂ-

rents groupes de travail dans le cadre de 

Circular Wallonia , la stratégie adoptée 

en la matière par le Gouvernement wal-

lon en février 2021. Celle -ci s'articule au-

tour de 10 ambitions, traduites en plus 

de 60 mesures, qui concernent directe-

ment les entreprises wallonnes mais 

aussi d'autres publics cibles tels que la 

société civile, les acteurs publics, les ci-

toyens et les entreprises. Six filières por-

teuses pour l'économie circulaire en Wal-

lonie sont abordées : la construct ion et 

les bâtiments, les matières plastiques, la 

métallurgie, l'eau, les textiles, l'industrie 

alimentaire et les systèmes alimentaires.  

℮  ℮  

https://www.beci.be/
https://www.uwe.be/
https://environnement-entreprise.be/diagnostic-environnement/
https://www.cpad.be/
https://economiecirculaire.wallonie.be/challenge-plastics
https://www.beci.be/
https://www.beci.be/
https://www.uwe.be/
https://www.beci.be/
https://www.beci.be/
https://www.beci.be/
https://www.uwe.be/
https://www.uwe.be/
https://www.uwe.be/
https://www.uwe.be/
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Avec son ¬Plan samen groeien­ ℮ , Voka 

a créé un cadre déterminant les contours 

de la croissance future, à savoir une crois-

sance saine, durable et numĂrique. L­éco-

nomie circulaire constitue un pilier im-

portant d­une croissance durable.  

Depuis des annĂes dĂjù, Voka soutient l­en-

trepreneuriat durable. Cela fait 25 qu­elle 

prévoit un encadrement personnel en ma-

tière de durabilité via diverses chartes qui, 

en 2017, sont devenues la Voka Charter 

Duurzaam Ondernemen (VCDO). Voka sou-

tient également ses membres pour ce qui 

est de l­Ăconomie circulaire : 

¶ Au printemps 2021, Voka a réalisé 

une étude comparative sur les op-

portunitĂs de l­Ăconomie circu-

laire  auprès de 50 entreprises in-

dustrielles de divers secteurs. Les 

résultats en seront présentés lors 

de Industry On Stage ℮ , le con-

grās thĂmatique annuel s­adres-

sant aux entreprises industrielles. 

Un suivi adéquat sera ensuite orga-

nisé sur la base de ces résultats. 

¶ Trajets courts et intensifs :  par ex. 

Lab Circulaire Economie  ℮  est 

un trajet court comportant trois ou 

quatre sessions d­un demi-jour. On 

y travaille chaque fois à un objectif 

concret sous la direction de forma-

teurs experts  sélectionnés.    

¶ Voka a réalisé plusieurs podcasts, 

par ex. Hallo Innovatie: Circulaire 

economie in de praktijk  ℮   

¶ En plus de ces actions, Voka organise éga-

lement des webinaires, des rĂseaux d­ap-

prentissage et des community events.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

℮  

https://www.voka.be/
https://www.voka.be/
https://eur02.safelinks.protection.outlook.com/?url=https%3A%2F%2Fplansamengroeien.be%2F&data=04%7C01%7C%7C81a45af37bfc43cb8b5708d90986f9ad%7C4b8ecc03801b41fb81116b0ea5de43c6%7C0%7C0%7C637551297590539037%7CUnknown%7CTWFpbGZsb3d8eyJWIjoiMC4wLjAwMDAiLCJQIjoiV2luMzIiLCJBTiI6Ik1haWwiLCJXVCI6Mn0%3D%7C1000&sdata=KgAy8PKWxTt5XVWPqGZbblAQ4aFGV0S%2FNyRLGz2yppw%3D&reserved=0
https://www.voka.be/activiteiten/industry-stage-2021-circulariteit-de-industrie?tab-list-37574-active-id=37573&tab-list-37557-active-id=37555&tab-list-37563-active-id=37561&tab-list-37605-active-id=37603
https://www.voka.be/activiteiten/lab-circulaire-economie
https://www.voka.be/nieuws/podcast-hallo-innovatie-circulaire-economie-de-praktijk
https://www.voka.be/
https://www.voka.be/
https://www.voka.be/
https://www.voka.be/
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Pour Agoria, la fĂdĂration de l­industrie 

technologique, la transition vers une 

économie plus circulaire est synonyme 

d­opportunitĂs. Agoria aide ses prās de 

2.000 membres à saisir au mieux ces op-

portunités et à générer ainsi une plus -va-

lue pour notre société. Le secteur tech-

nologique assure non seulement le recy-

clage haute qualité des matériaux, mais 

déploie également de nouveaux mo-

dāles d­entreprise dans les cercles intĂ-

rieurs de l­Ăconomie circulaire, tels que la 

refabrication de produits, les solutions 

de rétrofit ou l ­offre de produits en tant 

que service. Et ce, en informant et en 

sensibilisant, en veillant à un cadre légi-

slatif adéquat et en guidant les entre-

prises de manière collective et indivi-

duelle dans le déploiement de leur projet 

circulaire. 

 

Agoria a publié plusieurs livres blancs  

sur l­Ăconomie circulaire. Ces livres 

blancs rassemblent l­expertise engran-

gée dans le cadre de différents projets 

ainsi que des exemples inspirants et ont 

pour but d­inciter les entreprises ù 

mettre en ·uvre des projets circulaires. 

Le Livre blanc sur l­économie circulaire  ℮  

constitue une introduction ù l­Ăconomie 

circulaire et répond à des questions 

telles que  : qu­est-ce que l­Ăconomie cir-

culaire ? Quel est son potentiel pour une 

entreprise technologique ? À quoi res-

semblera la législation de demain ? En 

outre, il aborde également une série de 

points d­attention plus gĂnĂraux pour 

les entreprise s. 

 

Le Livre blanc Circular Bytes  ℮ , éla-

borĂ avec le soutien de l­organisation 

Vlaanderen Circulair, se concentre sur la 

manière dont la technologie numérique 

peut accĂlĂrer l­Ăconomie circulaire. Il 

fournit des réponses concrètes aux ques-

tions suivantes. Quelles informations sur 

les produits peuvent soutenir les straté-

gies circulaires ? Où trouver les données 

nécessaires? Comment se servir des don-

nées brutes collectées pour prendre des 

décisions venant renforcer votre solu-

tion circulaire ? Le recueil présente di-

vers exemples de grandes entreprises 

qui utilisent les données pour mettre en 

place des stratégies circulaires . 

Le Livre blanc pratique intitulé «  Écono-

mie circulaire  : comment se lancer en 

tant qu­entreprise »  ℮  dĂcline l­Ăcono-

mie circulaire en 10 stratégies possibles 

pour se lancer. L­objectif est d­aider les 

℮  

https://www.agoria.be/
https://www.agoria.be/nl/Whitepaper-Circulaire-economie-hoe-starten-als-bedrijf
https://www.agoria.be/nl/Zo-werkt-de-digitale-circulaire-economie-Download-hier-het-Circular-Bytes-casebook
https://www.agoria.be/nl/Whitepaper-Circulaire-economie-hoe-starten-als-bedrijf
https://www.agoria.be/
https://www.agoria.be/
https://www.agoria.be/
https://www.agoria.be/
https://www.agoria.be/
https://www.agoria.be/
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entreprises à bien choisi r leur projet 

d­Ăconomie circulaire. 

Bien entendu, Agoria informe également 

ses membres et les différentes parties 

prenantes concernant les récents déve-

loppements  en matiāre d­Ăconomie cir-

culaire par le biais de divers canaux de 

communication tels que ses newsletters 

quotidiennes (>10.000 abonnés), des ar-

ticles et des blogs sur son site web ou en-

core des plateformes en ligne qui se con-

centrent sur l­un des sous-aspects, tels 

que l­Ăcoconception, le recyclage, etc. 

 

Un cadre politique de soutien approprié 

est important pour stimuler l­Ăconomie 

circulaire et supprimer les obstacles à 

son dĂveloppement. C­est pourquoi Ago-

ria suit de près les développements poli-

tiques en matiāre d­Ăconomie circulaire 

aux différents niv eaux de pouvoir pour 

l­industrie technologique. Au niveau eu-

ropéen, Agoria suit, directement ou par 

le biais de ses fédérations européennes 

(entre autres Orgalime, Digital Europe, 

Eurometaux, Applia...), une vingtaine de 

dossiers liés au développement de l­Ăco-

nomie circulaire (initiative relative aux 

produits durables, révision de la directive 

sur l­Ăcoconception, rāglement concer-

nant le transfert de déchets, règlement 

sur les batteries, taxonomie¤). 

En outre, Agoria est l­un des fondateurs 

de Recupel et est activement impliquée 

dans diverses autres organisations de 

gestion telles que Valipac, Fostplus et 

Febelauto. Agoria participe aussi réguliè-

rement en tant que leader d­opinion ù 

des formations sur l­Ăconomie circulaire 

ou à des événements organisés par des 

institutions de recherche de premier 

plan, comme le European Policy Center, 

la Fondation Roi Baudouin mais aussi le 

consortium KIC Raw matters, où elle sou-

tient la Summerschool pour les docto-

rants. 

 

 

Agoria, en collaboration avec Sirris (son 

centre collectif de recherche), soutient 

ses membres de manière collective et in-

dividuelle à travers son système de 10 

stratégies  pour se lancer dans l­Ăcono-

mie circulair e. Elle mène une réflexion 

stratégique avec les entreprises sur la 

manière de créer de la valeur circulaire 

pour leur activité et les aide à déterminer 

leur degrĂ d­ambition en cartographiant 

leur écosystème du point de vue de la 

chaîne de valeur. Pour ce faire, elle 

cherche non seulement à optimiser la 

gestion des matériaux par le biais de con-

seils et d­astuces concrets, mais elle sou-

tient également les entreprises qui sou-

haitent par exemple mettre en place des 

combinaisons produit -service ou inté-

grer la circularité dans la conception de 

leurs produits.  
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L­outil Cesar ℮ , disponible 

gratuitement en ligne , aide 

les entreprises à déterminer 

quelle stratégie circulair e 

offre le plus de potentiel, et donc d­op-

portunités, pour leur activité.  

Depuis 2016, Agoria a organisé plusieurs 

sessions dans le cadre de son réseau 

d­apprentissage Circular Economy 

Connect . Grâce à celui-ci, les entreprises 

peuvent non seulement apprendre de 

personnes partageant les mêmes idées, 

mais aussi bĂnĂficier d­une aide concrāte 

pour franchir avec succās d­autres Ătapes 

de leur projet circulaire. Cela a déjà 

donné lieu à diverses success stories 

telles que le projet Papillon, le projet 

Light as A Service, des initiatives dans les 

domaines du rétrofit et du remanufactu-

ring... 

 

Outre ce rĂseau d­apprentissage, Agoria 

organise également de nombreuses for-

mations  sur les différents sous -aspects 

de l­Ăconomie circulaire. Celles-ci vont de 

formations de base sur les obligations 

liées aux déchets ou sur les principes de 

la gestion durable des matériaux et de 

l­Ăconomie circulaire ù des masterclass 

sur des outils et sur l­Ăcoconception dans 

le cadre du Partenariat industriel de la 

VLAIO avec une vingtaine de partenaires, 

lequel a été approuvé par le gouverne-

ment flamand à la mi -2020. En outre, elle 

a également accompagné individuelle-

ment de nombreuses entreprises dans le 

développement de leur projet circulaire.  

Enfin, elle participe activeme nt à de 

nombreux projets collectifs , tels que : 

Efficiency as a Service (2020 -2022), un 

projet  H2020 dont l­objectif est de dĂve-

lopper et déployer le modèle «  Produit 

en tant que service  Ô. Le but est d­accĂlĂ-

rer la commercialisation de produits éco-

nomes en énergie par les PME. 

 

La Circular Plastics Alliance , pour la-

quelle Agoria a assuré la coordination du 

thème « Collection & sorting  » pour le 

groupe de travail « Electronic and Electri-

cal Equipment  ». Le rapport « State of 

play on collection and sorting  » ℮  a été 

publié le 10/11/2020. Re2Live , un projet 

Coock portant sur le modāle d­entreprise 

de la réutilisation et du recyclage de bat-

teries de véhicules électriques, auquel 

Agoria apporte son expertise circulaire 

en tant que sous-traitant . Et, bien en-

tendu, des projets menés dans le cadre 

du programme Circulaire maakindus-

trie  de l­organisation Vlaanderen Circu-

lair, sous l­impulsion de la VLAIO, mais 

aussi dans le cadre de la stratégie circu-

laire en Région wallonne.  

 

 

 

 

  

https://www.agoria.be/nl/Cesar-tool-wijst-de-weg-naar-uw-circulaire-strategie
https://ec.europa.eu/docsroom/documents/43694
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Pour la Confédération Construction, la 

mise en ·uvre des principes de l­Ăcono-

mie circulaire est un enjeu important et 

une opportunité pour de nouveaux busi-

ness models dans le secteur de la cons-

truction. La construction met en ·uvre 

un volume important de m atériaux, qui en 

fin de vie se transforment en un volume 

tout aussi important de déchets. La ma-

jeure partie de ces déchets est recyclée 

mais le secteur ambitionne de minimiser 

encore la production de déchets, de déve-

lopper le rĂemploi et d­optimiser le recy-

clage des matériaux. Il est important de 

noter que l­Ăconomie circulaire dans le 

secteur de la construction ne se limite pas 

seulement ù l­enjeu liĂ aux matĂriaux 

mais intègre aussi des aspects transver-

saux tels que le recours ù l­Ăconomie lo-

cale, l­amĂlioration de la mobilitĂ ¤ 

La Confédération Construction  a pris de 

nombreuses initiatives dans ce domaine 

ces dernières années : 

En Flandre  

¶ Grondbank et  Tracimat 

¶ Initiat ion du Green Deal Circulair 

Bouwen 

¶ Partenaire de  Vlaanderen Circulair  

¶ Développement du  Label Circulair 

Gebouw 

En Wallonie  

¶ Accord de branche Construction en 

matière de gestion des déchets 

(depuis 1994)  

¶ SCRL Tradecowall et asbl Walterre 

¶ Partenaire dans le Plan Wallon Dé-

chets-Ressources (PWDR)  

¶ Partenaire dans Circular Wallonia, 

avec une feuille de route secto-

rielle 2020 -2024   

¶ Partenaire dans Get Up Wallonia où 

l­Ăconomie circulaire est un axe 

stratégique   

¶ Référent Economie circulaire/Bas 

carbone pour le secteur construc-

tion, en partenariat avec la Sowal-

fin  

À Bruxelles  

¶ Cellule Économie Circulaire depuis 

2016 (aide aux entreprises et au 

gouvernement dans la transition 

circulaire)  

¶ BuildCircular depuis 2020 (accom-

pagnement des entrepreneurs de 

construction dans l­Ăconomie circu-

laire)   

¶ Plateforme des matériaux de ré-

emploi depuis 2017  

¶ Partenaire de l­alliance emploi-en-

vironnement 2012 -2015  

¶ Partenaire du Programme Régio-

nal en Economie Circulaire (PREC) 

Au plan européen  

¶ Partenaire des projets CBCI, 

FCRBE, RE C² et HISER 

  

℮  

https://www.confederationconstruction.be/
https://www.confederationconstruction.be/
https://www.confederationconstruction.be/
https://www.confederationconstruction.be/
https://www.confederationconstruction.be/
https://www.confederationconstruction.be/
https://www.confederationconstruction.be/
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La mission de Creamo da, la Fédération 

de l'industrie belge de la mode et de la 

confection,  est de promouvoir les entre-

prises membres belges, de les soutenir 

dans la croissance de leurs activités, de 

les guider dans un monde où les matières 

premières se raréfient et où la transition 

vers une économie circulaire est vitale 

pour pouvoir offrir des produi ts du-

rables.  

Nos membres constituent un maillon es-

sentiel d'une chaîne de valeur internatio-

nale très complexe en transformant des 

textiles recyclés en nouveaux produits fi-

nis/confectionnés, en fabriquant des 

produits de haute qualité avec une durée 

de vie plus longue, en contribuant à ga-

rantir la capacité de production locale 

pour des produits critiques...  

Chez Creamoda, nous sommes convain-

cus que l'éducation permanente est 

une nécessité et non une tendance 

temporaire.  

Le prix de la mondialisation n'est pl us jus-

tifiable. La pression exercée par toutes 

les parties prenantes, au sein et en de-

hors du secteur, pour revoir en profon-

deur notre logique industrielle, oblige 

les entreprises à rechercher une manière 

différente et plus durable de faire les 

choses. Ce ne sont plus le produit et son 

caractère écologique qui sont «  au 

centre  Ô, c­est l'ensemble du processus 

de production, l'entretien, la réutilisa-

tion, la fin de vie qui tous ont désormais 

leur importance.  

Creamoda et son centre de formation 

IVOC/IREC prennent leurs responsabili-

tés. Depuis plusieurs années, notre 

secteur libère des personnes et des res-

sources pour aider les entreprises dans 

leur recherche d'alternatives durables. 

Des formations et des séminaires, mais 

aussi un soutien financier pour des ac-

t ions de durabilité ± telles que l'établis-

sement de rapports GRI, la mise en 

·uvre de systāmes de gestion de la RSE 

ou la certification ISO, etc. ±, sont fournis 

sur une base structurelle.  

Étape par étape, nous nous efforçons de 

rendre les vêtements belges  plus du-

rables. Nous regardons également au -

delà des frontières, car la coopération 

stratégique dans notre secteur est la clé 

du succès.  

Nous mobilisons les parties prenantes de 

différents secteurs, en Belgique et à 

l'étranger, nous collaborons avec les 

autorités européennes, fédérales et lo-

cales, nous établissons des liens avec 

d'autres fédérations de l'Union euro-

péenne. En coopérant de cette manière 

avec ± en principe  ± tous les acteurs con-

cernés, nous pouvons aspirer à des objec-

tifs de durabilité que le s entreprises indi-

viduelles ou les autorités et organisa-

tions locales ne pourraient jamais at-

teindre seules.  

Dans l'intervalle, nous nous sommes déjà 

fortement engagés dans plusieurs pro-

jets , notamment:  

MySecondLife  (avant-projet de collecte 

de textiles Eo L) en coopération avec les 

entrepreneurs  environnementaux  de 

l'économie sociale  Ressources Wallonie 

℮ , Komosie Flandres ℮  et  Terre ℮  

(ancien membre de Coberec). 

℮  

https://www.creamoda.be/nl/
https://www.res-sources.be/nl/
https://www.mvovlaanderen.be/komosie-vzw
https://groupeterre.org/qui-sommes-nous/le-groupe-terre
https://www.creamoda.be/nl/
https://www.creamoda.be/nl/
https://www.creamoda.be/nl/
https://www.creamoda.be/nl/
https://www.creamoda.be/nl/
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bAwear  (version 1.0) Transparence et 

traçabilité dans la chaîne textile. Avec le 

souti en de la FIDO et de la ministre fédé-

rale du Développement durable Marie -

Christine Marghem, nous avons lancé un 

projet pilote pour expérimenter une 

nouvelle méthode de travail concernant 

la transparence et la traçabilité dans nos 

chaînes d'approvisionnement  pour les 

PME. Au total, 8 entreprises belges des 

secteurs du textile, de la confection et de 

l'entretien des textiles ont eu l'occasion 

d'acquérir des connaissances et de réali-

ser un essai. Après la période de test, des 

recommandations ont été faites conc er-

nant la mise en ·uvre et l'utilisation. 

bAwear  (version 2.0) Transparence et 

traçabilité dans la chaîne textile. Avec le 

soutien de la FIDO et de la ministre fédé-

rale du Développement durable, Zakia 

Khattabi, nous allons poursuivre en 2021, 

en ajoutant un nouveau module au sys-

tème, de sorte qu'en plus de rendre 

compte de l'impact environnemental, 

nous devrions également être en mesure 

de rendre compte de l'impact social à la 

fin de cette année.   

GDCA Green Deal Circular Procurement. 

En collaboration avec nos collègues de la 

chaîne, nous avons participé activement 

à cette initiative de Flanders Circular afin 

d'offrir aux acheteurs des connaissances 

et de nouvelles opportunités, ou encore 

de nouvelles collaborations pouvant dé-

boucher sur de véritables marchés pu-

blics verts. Après tout, il est largement 

reconnu que les marchés publics sont le 

dĂclencheur de la transition de l­Ăcono-

mie linĂaire vers l­Ăconomie circulaire. 

Guide d­achat pour les textiles circu-

laires d­entreprise ℮  Cet outil gratuit a 

été développé pour offrir aux acheteurs 

et aux gouvernements des informations 

cruciales sur les textiles d'entreprise.  

CIRCLETEX  asbl  Un système de collecte 

belge pour les textiles, pour l'industrie 

par l'industrie.  

Tous les textiles sont les bienvenus, tels 

que les invendus, les surplus de tissus, les 

produits issus de l'utilisation et les pro-

duits en fin de vie. Les flux textiles qui 

sont abordés dans la première phase 

sont le linge plat, les vêtements de tra-

vail et  les produits de protection fabri-

qués avec des textiles, les autres flux tex-

tiles suivront par la suite.  

Fondateurs  : Creamoda, FBT (Fédération 

belge de l'entretien des textiles), Febel-

safe (Fédération belge des fabricants, 

distributeurs, prestataires de s ervices et 

de l'utilisateur final professionnel pour la 

sécurité et le bien -être). Soutenu par : 

Vlaanderen Circulair, le hub et l'inspira-

teur de l'économie circulaire en Flandre, 

Fedustria (Fédération de l'industrie du 

textile, du bois et de l'ameublement ), 

Denuo (Fédération belge des entreprises 

actives dans le traitement et le recyclage 

des déchets).  

Objectif  : stimuler/augmenter la collecte 

sélective, le traitement local, la réutilisa-

tion locale et le recyclage local. En 

d'autres termes: d'une manière écono-

mique, écologique et socialement res-

ponsable. En outre, de nouveaux mo-

dèles commerciaux, l'éco-innovation, la 

conception pour la circularité et l'exten-

sion de la durée de vie de ces produits se-

ront également recherchés. L'idée est 

que tous les acteurs  impliqués dans la 

chaîne de produits sont responsables de 

l'empreinte écologique des produits 

qu'ils fabriquent, entretiennent et recy-

clent.    

ReHubs ℮  Mise en place de 5 hubs de 

recyclage en Europe. 

 

https://motivflanders.be/wegwijzer/
https://euratex.eu/news/rehubs/
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En coopération avec notre confédéra-

tion européenne Euratex (the European 

Apparel and Textile Confederation), 

nous avons conçu le plan suivant : 

®Set up an integrated system based on 5 
recycling hubs ReHubs within Europe, to 
upcycle textile waste and scale up indus-
trially the collecting, sorting, processing 
and recycling of pre consumer postcon-
sumer materials.  ̄

En tant qu'industrie européenne com-

mune, nous voulons être pleinement im-

pliqué s dans l­Ăconomie circulaire. 

Toutes les fédérations nationales travail-

lent donc en étroite collaboration afin 

d'aboutir à ces propositions  :  

¶ Stratégie pour les textiles circu-

laires ℮   

¶ Appel à l'introduction de l'REP/EPR 

℮   

¶ Due diligence position paper  ℮  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

https://euratex.eu/wp-content/uploads/EURATEX-Prospering-in-the-Circular-Economy-2020.pdf
https://euratex.eu/news/epr-in-the-textile-sector/
https://euratex.eu/news/due-diligence-in-the-textile-and-clothing-industry/
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Denuo est la Fédération belge des entre-

prises actives dans le traitement et le re-

cyclage des déchets. Dans un monde où 

les matières premières se raréfient et où 

les entreprises veulent produire de façon 

durable, les 300 membres de Denuo sont 

les maillons essentiels entre les maté-

riaux utilisés et leur réutilisation, recy-

clage et traitement final.  

 

Ces dernières années, les régions, la Bel-

gique et l­Europe ont clairement ren-

forcĂ leur engagement en faveur d­une 

Ăconomie circulaire. Nombre d­initiatives 

(lĂgales), de projets et d­Ătudes ont ĂtĂ 

mis en place pour préparer la voie vers 

une Ăconomie circulaire. C­est déjà une 

évolution positive en soi. Dans le même 

temps, on constate que l­Ăconomie circu-

laire ne représente que 9% environ de 

l­Ăconomie mondiale. 

Si la collecte sélective et le tri restent es-

sentiels pour promouvoir l­Ăconomie cir-

culaire, le secteur est convaincu qu­il faut 

surtout augmenter la pression en amont 

(par exemple, davantage d­Ăcodesign et 

de nouveaux modèles de consommation) 

ou en aval (par exemple, davantage d­in-

corporation de matériaux recyclés dans 

les produits). Les taxes qui encouragent 

le recyclage de manière harmonisée peu-

vent également jouer un rôle positif.  

Le moment est venu de prendre des dé-

cisions politiques audacieuses et de faire 

des choix en faveur des matériaux circu-

laires afin de mettre en pratique l­avenir 

durable et circulair e dont on parle depuis 

si longtemps . 

 

Denuo est convaincu que la réalisation 

d­un avenir durable et circulaire dĂpend 

de la collaboration dans la chaćne, qu­elle 

soit volontaire ou imposée par les autori-

tés.  

℮  

https://denuo.be/
https://denuo.be/
https://denuo.be/
https://denuo.be/
https://denuo.be/
https://denuo.be/
https://denuo.be/

